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302 MÉLANGES ET CORRESPONDANCE

car, Q est donné par (1) en remplaçant (p par | -|~ (p et le
diamètre OQ doit être parallèle à la tangente au point P.

On a encore, par la construction de M, N et d'après (2)

M P-i£. N P +dy d'f

ou bien, en vertu de (P,

M ~ O -f- (a b) [eosip I -f- sinvi I]

N r= O -f- (a — b) [cos'j> I — sinqû I]
dont on déduit

mod (M — O) ~ a -f- b mbd(N — O) — a — b,

M — ON— O
0 M— O N — O _ _

;—T H r — I :—7 r 2sin^ I
a -j- b a — b • a -j- b a — b

ce qui démontre la construction de Chasles.

C. Burali-Forti (Turin).

A propos d'un théorème de M. Arnoux.

Lettre adressée à M. C. A Faisant.

Cher monsieur,

J'ai remarqué récemment dans YEnseignement mathématique,
(15 mai 1908, p. 221) un article intitulé « Un nouveau théorème
d'arithmétique» où vous signalez un théorème dû à M. Arnoux;
vous pensez que ce théorème est nouveau. 11 me semble que c'est
une erreur. Dans « P. Bachmann's Niedere Zahlentheorie» (pp.83-
84, N° 8), on donne une méthode pour la solution des congruences
simultanées, laquelle me paraît contenir implicitement le même
principe. Cette méthode est due à Gauss, mais l'auteur appelle
l'attention sur le fait qu'elle a été connue des Chinois il va bien
des siècles.

Votre bien dévoué,
K. B. K scoit (Ann Arbor, Mich.)

Je remercie M. Escott de son intéressant renseignement. Je

croyais la proposition nouvelle, sans en être sûr ; elle est en tous
cas digne de remarque, et le mérite de M. Arnoux reste entier,
car il est permis cle se rencontrer avec Gauss, et aussi avec les
mathématiciens de l'antiquité chinoise. C. A. L.
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